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rr>:inirc; h troilicm»', P'^ur L's cIchik Clicls Uj cui'iiu, (jui luîit deux pcrfon-
r.js iIj hiiutc ililiiKtion; pxir les rriiivcs de H.ii \\\\v^ ^ p,,ii,- i^s cuihiiKrs m-..

!\''iiiirs, qui l*)nt ;ui'VkLs perlunncsdw' (jualitc. Aucun de ces Ollieiers ne di)i't

l'r-e plus .igt- que de vingt ans
,

p;iree i|ue julqu'u cet ag.-, on piMunie qu'ils

i'.\m p-iint enc'.ic eu de coinineree avee les tlinines. Ceux qui auniient vio-
le cei\ I >i leroi.nt punis {'wX-rement. Apres leur fervice, ils li lu e! -vis aux
j.r.uuL'S ùignirus de TEtat. Huir, l'inti rieiu* ilu Palais, cuvuiu' au-dehors, ils

(\u uu C'iiJ' ou un C'ouverneur
,

ul (juauLi-efois en Elpagne \' Alcade Je h

1,1..s prineipaux (^JiFiei^rs de la Cour du Mc.iioniotapa lont le \"nr[»nii.fh,i

c»u le C'iouveiiKur di.s l\o\ uinies; le Muluiiii;ilih.t , ou le Capitaine-( '.entrai
;

!'.///;/'' \ .', ou !e Ma ire-d I lot I, ijui, a lu inorL de l.i prineipile leinnie de
] l'.nip.iv'.r, a le dr ÙL t rr.uige il en nommer une autre a la place, uvec cette

iViile re.iri-'iion, qu'-'/A doiL être u.ie des la'ur^ ou des p'us proc.'ics parentes

du MoiunuK'; 1'/./. /-//":•', ou le C'Iief de la nui'iijue; la \:,'- r.i'i (a), ouïe
Capiiaine dw ! avant-garde; k Ij,ihii\'n:o(y) , (]ui lignillela main droite de l'Eni-

piTeur; le J/<?,;^7;?(V, ou le C'Iuï di.s Devins; le AV/w;/;/;^ (- ) ou l^Xpoticaire
,

(jui gu'de ka (UKniwiis vS. les ulkneiLsà 1 ulagede la Divination vX: <le la Magie,
le .Vf. /''», i u le tiraiid-roriier. 'i'ous ccs 0;'Icesront remplis par des Seigneurs

du î)lus liaut ran,;.

II. y a peu de di licatefle au Monomotapa il.ms la préparation des alimens.

Toutes !vs viandes le mang'..ni on l)o:ii!lies ou r«jtiei; Cs: la plupart font lesm.'-

mcs cjue les nôtres, avec l'addition de (juelqucs fouris, que les CallVes cfliment

r.utant qu'une perdrix ov. un 1 tpin.

L'I', •: r r. K K ; r a pUiH^urs femmes ; mais il n'en a que iv.ufqui fi)ient hono-

rées t!u litre de grandes Kcines. l!iLs lonc ou les Tnirs ouïes plus proches pa-

rantes. Les autres font clioilies entre les lilles des Grands. La première le

noniv.'c MdZdJirii (.»). LesJ'ortugais l'appJIent leur Mère »S: lui font (juantite

de prellns, parce ({u'elle follieite leurs iiKU' tsà la Cour. L'I^iip^reur ne leur

cn\MYe jamais d'Ambafilideurs ou de Melî igers , (jui ne loient accompagnes

de quel'iu'OlIieier domeiVque de cette FrinccHe. La féconde , qui le nomme
Jtuth.iynhi, follieite pour !: .Mores. La troilicme, nommée Kihnizu , fuit la

refidcnce dans le même appartement que l'Empereur. La quatrième fe nom-
ine Nuventtfii ; la cincjuieme, Ntrjcii^^iurc (/>); la lixieme , AVc /«/>/;),m ;f

/ ; la

fepricme , Kemoti^oro ; la huitième, A'ilfani; la neuvième, Nckaioiula. [L'Au-dB

teur ne nous apprend peùnc 11 tous ces noms font des titres qui appartiennent

toiijoiu's aux neuf prei-uicres femmes, ou s'ils n'etoient que cLs noms propres.]

Chacune de ces neuf ileines tient a part un état aulli brillant (jue celui de

l'Empereur, v^. jouit du revenu de plulleurs Pnjvinces qui font ci iign jes pour

fa depenfe. Audi-tot qu'il en meurt une, on en nomme une autre pour lui

fucceder fdans f>n ra:\.:, es: d uis fon nom] (t). Elles partagent l'autori-O^-"

té de rijnpercur lîv; le dr'ùc de réeompenfer ou de punir. Il va quelque-

foij les \'oir Ov reçoit quel ju^l'eis leur vifitc. Les femmes qui les fervent

font
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